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Message de bienvenue 

Le président de l’UEFA, Aleksander Čeferin, salue toutes les personnes présentes au 46e Congrès ordinaire 
de l’UEFA, à Vienne, et ouvre la séance par un message vidéo du vice-président de la Commission 
européenne, Margaritis Schinas, qui ne peut malheureusement pas être présent.  
Margaritis Schinas remercie l’UEFA de l’inviter à s’exprimer devant le Congrès.  
C’est un honneur pour lui de prononcer quelques mots au nom de la Commission européenne – ainsi que 
quelques réflexions personnelles – dont il espère qu’ils contribueront à l’unité durable et au partenariat, 
basé sur des valeurs, entre l’UEFA, le football européen et l’Union européenne (UE).  
En sa qualité de vice-président de la Commission européenne, il est directement intéressé par la politique 
sportive européenne et par la dynamique du sport en Europe et à l’échelle internationale.  
En tant que supporter de football passionné, il a suivi avec passion les dernières éditions en date des 
compétitions de football de l’UEFA, du grand suspense des tours à élimination directe de la Champions 
League à l’UEFA Europa Conference League, en passant par une Women’s Champions League de tous les 
records. Les joueurs, les clubs et l’UEFA portent tout le mérite des actions spectaculaires qui ont animé ces 
compétitions et qui ont été un régal pour les supporters.  
C’est un message fort à l’intention de ceux qui pensaient renverser tout ce système il y a peu avec leur 
projet égocentrique, en essayant de prendre le ballon pour jouer entre eux. C’est un message fort à 
l’intention de ceux qui prétendaient que le public n’avait plus d’intérêt pour ces compétitions et que seuls 
quelques élus avaient le calibre ou le droit de participer à ces soirées spéciales du football européen. 
Comme il l’a déclaré en séance plénière du Parlement européen, et comme c’est écrit dans la résolution 
du Conseil de l’UE adoptée par les gouvernements de l’UE l’année précédente, le football européen doit 
rester ouvert, basé sur le mérite sportif et servir les intérêts de l’ensemble de la société et non le profit 
d’une élite. En effet, pour la Commission européenne, il est impératif de travailler ensemble, avec les États 
membres de l’UE et les instances sportives – y compris, bien entendu, l’UEFA et les associations nationales 
– pour protéger et promouvoir le modèle sportif européen, basé sur des compétitions ouvertes, la 
solidarité et des valeurs communes.  
Ensemble, l’UEFA et ses associations membres –le football européen – sont l’un des meilleurs exemples de 
réussite de ce modèle.  
Les associations nationales sont présentes pour mettre en avant la solidarité et la durabilité, et pour 
développer le football à tous les niveaux, pour toutes les parties prenantes, dans tous les domaines. La 
Commission européenne compte sur elles pour utiliser positivement le pouvoir du football dans les 
communautés et dans la vie des gens, aux quatre coins de l’Europe.  
Sur le continent, le football est beaucoup plus qu’une source de recettes commerciales et un 
divertissement. En tant qu’instance dirigeante, l’UEFA joue un rôle vital en s’assurant que ce soit toujours 
le cas ; que le succès commercial de l’élite soutienne tous les autres niveaux, les compétitions moins 
rentables et les projets de développement ; que le modèle de gouvernance soit inclusif ; et que l’ensemble 
des parties prenantes travaillent ensemble, unies en faveur de l’ensemble des acteurs et non de leurs 
intérêts respectifs.  
C’est ce qu’il a pu constater quand il a participé à la Convention sur l’avenir du football européen, qui s’est 
tenue au siège de l’UEFA l’année précédente, et c’est à n’en pas douter la raison pour laquelle le football 
européen en est ressorti encore plus fort face à la tentative honteuse de « Super League » dissidente.  
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En effet, en tant qu’autorités publiques européennes, l’UE et les gouvernements nationaux doivent 
également reconnaître leur rôle dans le soutien à apporter au football européen dans ses missions 
importantes et, lorsque c’est nécessaire, agir pour protéger cette discipline des attaques à l’encontre du 
modèle sportif européen.  
Récemment, la Commission européenne a reçu une initiative citoyenne européenne qui appelle l’Europe à 
transformer l’indignation provoquée par la « Super League » ainsi que la solidarité et les objectifs communs 
qui en sont nés en un plan d’action clair, pratique et à long terme à déployer au niveau européen pour 
protéger la vision ouverte du sport européen, ancrée socialement et mue par des valeurs.  
Du fait des relations personnelles solides entre le président de l’UEFA, Aleksander Čeferin, et les dirigeants 
de l’UE, la Commission européenne signera bientôt un nouvel accord de coopération ambitieux avec 
l’UEFA, s’engageant à défendre le modèle ouvert du football et à poursuivre ensemble les objectifs 
européens prioritaires comme l’inclusion sociale ainsi que la lutte contre le changement climatique et la 
discrimination.  
La Commission européenne est heureuse de pouvoir compter sur l’UEFA et sur les associations nationales 
en tant que partenaires fiables sur de nombreuses questions fondamentales pour l’Europe.  
Dans ce contexte, il souhaite également féliciter l’UEFA concernant l’adoption, la veille, de la réforme des 
compétitions interclubs masculines seniors après 2024, qui est le fruit d’un processus de consultation 
inclusif et intervient à un moment opportun. Plus que toute autre chose, cette réforme confirme 
l’engagement commun de la famille du football européen envers les principes d’ouverture, de méritocratie, 
de solidarité et d’inclusion, autant de valeurs qui sont au cœur du mode de vie et du modèle de société 
européens. 
Lorsque la tragédie de la guerre s’est à nouveau présentée aux portes de l’Europe, avec l’invasion militaire 
brutale, injustifiée et illégale de l’Ukraine par la Russie fin février, les associations de football européennes, 
sous l’égide de l’UEFA, ont été parmi les organisations sportives et de la société civile qui ont fait preuve 
de la solidarité la plus solide envers l’Ukraine et la communauté européenne et internationale.  
En refusant de rencontrer des équipes représentant la Russie et au moyen d’autres mesures, tant de 
sanction envers le football russe que de soutien envers les familles et la communauté du football 
ukrainiennes, elles ont montré la force de l’unité et des valeurs de l’Europe.  
M. Schinas félicite ensuite l’UEFA et ses associations nationales pour leurs actions courageuses et leurs 
efforts dans ce contexte. Il est essentiel que nous continuions à nous soutenir mutuellement, dans la 
solidarité, et que nous demandions à la Russie de mettre fin à cette agression inacceptable et de restaurer 
la paix au plus vite.  
L’UEFA et la Commission européenne resteront bien entendu soudés et seront dans le même champ pour 
défendre et renforcer le football européen, qui est l’un des fleurons du modèle sportif européen.  
Pour conclure son discours, le vice-président de la Commission européenne souhaite un excellent Congrès 
à l’UEFA et aux associations, et leur adresse ses vœux de succès pour leurs missions nationales en cours et 
pour la vision européenne collective.  
Le président de l’UEFA remercie M. Schinas, vice-président de la Commission européenne, pour son 
intervention et donne la parole à Werner Kogler, vice-chancelier autrichien et ministre fédéral des Arts, de 
la Culture, de la Fonction publique et des Sports, qui, malheureusement, ne peut pas être présent en raison 
d’une réunion d’urgence avec le gouvernement et transmettra donc également son message par vidéo.  
Werner Kogler souhaite la bienvenue à l’UEFA et à ses invités à Vienne, une ville traditionnelle de 
conférences puisqu’elle se situe à l’intersection entre l’est et l’ouest, une ville où des ponts ont été 
construits et des divisions surmontées. 
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Comme on le sait, le sport en général – et le football en particulier – ont les outils pour abattre les frontières, 
rassembler les gens et jeter des ponts, entre les jeunes et les moins jeunes comme entre les différentes 
religions et idéologies. 
De ce point de vue, Vienne et le football peuvent constituer une excellente combinaison en ces temps 
difficiles. « Peuvent », car il faut toujours être deux pour construire un pont : celui qui se tient sur une berge 
de la rivière et celui qui se tient sur l’autre. 
Pour le moment toutefois, le monde fait l’expérience exactement inverse et s’interroge sur l’origine de 
cette agression militaire et d’autant de rage destructrice. Depuis le 24 février, rien n’est plus pareil, ce qui 
signifie que ce Congrès de l’UEFA ne ressemble à aucun des précédents puisqu’il est marqué du sceau de 
la guerre, qui pourrait à juste titre être décrite comme contraire au droit international, barbare et criminelle.  
Ses effets sont visibles pour chacune et chacun, des nombreuses victimes et catastrophes humanitaires 
jusqu’à ce Congrès, auquel la délégation ukrainienne ne peut pas assister physiquement. Il salue tout 
particulièrement la délégation ukrainienne en visioconférence et exprime son espoir d’un cessez-le-feu 
rapide et d’un avenir dominé par la paix et la liberté. Dans cette attente, il appelle chacune et chacun à se 
mobiliser pour offrir son soutien, de l’espoir et un avenir aux personnes qui ont dû fuir l’Ukraine.  
En Autriche, le ministère des Sports couvre les frais d’inscription des réfugiés ukrainiens dans les clubs de 
sport. Il prend également en charge le soutien financier des athlètes d’élite qui ont dû fuir leur pays. Une 
centaine d’étudiants de l’académie de football de Zaporijjia ont été transférés en Autriche et se sont vu 
offrir un hébergement et des entraînements réguliers. 
M. Kogler est certain que des initiatives similaires sont menées dans d’autres pays. Ce sont là des signes 
de solidarité et d’espoir.  
Il exprime aussi la conviction qu’au final, la liberté et la démocratie seront plus fortes que la dictature et la 
tyrannie, avant de conclure son discours en souhaitant à l’UEFA et à ses invités un Congrès fructueux, avec 
des résultats positifs, ainsi qu’un agréable séjour en Autriche. 
Le président de l’UEFA remercie M. Kogler pour son allocution et passe la parole à Gerhard Milletich, 
président de la Fédération autrichienne de football.  
Gerhard Milletich déclare que c’est un grand honneur pour lui de pouvoir accueillir, au nom de la 
Fédération autrichienne de football, le 46e Congrès de l’UEFA, à Vienne, au cœur de l’Europe. La capitale 
de l’Autriche a toujours été une plaque tournante des cultures et des peuples, et aussi une scène qui a fait 
ses preuves en matière de relations internationales. 
Les derniers temps ont été très difficiles à vivre pour tous les participants, qui espéraient que le Congrès 
de ce jour serait un tournant et le début d’une nouvelle période prometteuse. Malheureusement, une 
ombre noire supplémentaire plane aujourd’hui sur l’Europe. M. Milletich appelle le football européen à 
rester uni et à utiliser le pouvoir d’intégration et de connexion du football pour que vivent les valeurs du 
sport telles que la solidarité, la communauté et le respect, dont la société a tant besoin en ce moment. 
À l’heure actuelle, il est essentiel de resserrer les liens et d’agir ensemble en tant que représentants du 
football européen. Parler d’une même voix permet de mieux se faire entendre et de donner plus de poids 
à ses mots.  
Son plus fervent désir est que le Congrès de l’UEFA de l’année suivante se déroule à nouveau en situation 
de paix, avec une famille du football européen unie. 
Le football a montré qu’il pouvait et voulait trouver des solutions concertées, et que les intérêts particuliers 
ne devaient venir qu’au second plan dans ce grand tableau. Il s’agit d’un signe encourageant, qui montre 
une fois de plus que le football est plus qu’un simple sport. 
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En clôture de son discours, M. Milletich souhaite à l’UEFA un Congrès fructueux, avec des résultats durables 
dans l’intérêt du football européen dans son ensemble, un Congrès qui constitue un modèle de paix, 
d’amitié et de compréhension. 
Le président de l’UEFA remercie M. Milletich et lui remet un cadeau, avant de céder la parole au président 
de la FIFA, Gianni Infantino. 
Le président de la FIFA déclare que le Congrès de l’UEFA a toujours constitué une occasion spéciale pour 
lui, et le Congrès de cette année davantage encore du fait de son organisation à Vienne.  
Vienne et l’Autriche ont écrit de grandes pages dans l’histoire du football, de la Wunderteam de Hugo 
Meisl dans les années 1930 à l’UEFA EURO 2008, dont la finale a été jouée à Vienne. Sur un plan plus 
personnel, son dernier Congrès de l’UEFA en tant que secrétaire général de l’UEFA s’est déroulé à Vienne, 
en 2015. Quelques mois plus tard, le Comité exécutif de l’UEFA lui demandait de présenter sa candidature 
à la présidence de la FIFA.  
Le président de la FIFA commence par féliciter l’UEFA, le président de l’UEFA, le Comité exécutif et toutes 
les parties prenantes pour les décisions capitales prises la veille, qui montrent la solidité de l’union en 
faveur de la progression du football vers un palier supérieur, un meilleur palier, en vue du développement 
futur des compétitions interclubs masculines. En quelque sorte, développer, faire avancer et réunir a 
toujours été dans l’ADN de l’UEFA. 
C’est une occasion que la FIFA a probablement manquée au cours des dernières décennie, et qu’elle essaie 
de rattraper en réfléchissant aux moyens d’améliorer le football. À cet égard, il félicite l’UEFA et son 
président pour le dialogue constant et les efforts constructifs déployés en vue de trouver des solutions qui 
aident le monde du football, qui le protègent et, dans le même temps, le développent en renforçant le 
football européen et le football mondial. Il est convaincu que les meilleures solutions pour progresser 
seront trouvées par une communauté rassemblée et unie. 
En prévision de la Coupe du monde de la FIFA 2022 au Qatar, du 21 novembre au 18 décembre, soit la 
première Coupe du monde à se tenir dans le monde arabe, le président de la FIFA annonce que cet 
événement célébrera l’unité autant que le football. Ce sera une Coupe du monde vraiment unique, très 
compacte, avec des stades situés dans un rayon de 50 km les uns des autres.  
S’agissant de cette édition, il doit traiter la question des droits humains et des droits des travailleurs au 
Qatar, comme il l’a fait lors du dernier Congrès de la FIFA. D’une part, il est important de souligner les 
progrès réalisés dans le domaine des droits humains et des droits des travailleurs avec l’abolissement du 
système de la Kafala, l’instauration de salaires minimums pour les travailleurs et l’introduction de mesures 
visant à protéger leur santé. D’autre part, tout n’est bien sûr pas parfait. Lorsque des lois existent, certains 
se croient trop intelligents pour les respecter. Le président de la FIFA assure au Congrès de l’UEFA que 
l’instance dirigeante du football mondial rend visite aux autorités et leur enjoint de s’assurer que la nouvelle 
législation soit appliquée avec efficacité et efficience, que les personnes qui enfreignent les lois soient 
tenues responsables et que des mesures soient prises à leur encontre pour garantir que les travailleurs qui 
n’ont pas été payés et qui ont souffert soient dédommagés en conséquence. La FIFA met tout en œuvre 
pour que l’héritage de cette Coupe du monde demeure à jamais. 
Cet héritage montre ce que le football peut apporter, en dehors de la joie et de l’émotion. Il peut aussi 
changer les gens et leur comportement dans le bon sens.  
Néanmoins, aussi positif et magique que soit le football, il ne peut pas résoudre tous les problèmes du 
monde. Comme l’ont mentionné plus tôt le vice-chancelier autrichien, M. Kogler et le vice-président de la 
Commission européenne, M. Margaritis Schinas, le football ne peut pas arrêter la guerre, mais il peut 
contribuer à favoriser le retour de la paix. Le président de la FIFA profite de l’occasion pour rappeler que 
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le football fait appel à tous les décideurs de ce monde pour qu’ils travaillent inlassablement à la 
restauration de la paix en Ukraine. Et lorsque la paix aura été restaurée, le football sera là, en première 
ligne, pour rassembler à nouveau les gens. 
Ayant commencé son discours par le mot « unité », qui lui semble un message capital lors du présent 
Congrès de l’UEFA, le président de la FIFA souhaite conclure par le même mot. Il est sûr que chacune et 
chacun, à ce Congrès de l’UEFA, peut faire progresser le football européen et le football mondial en 
s’unissant aux autres, afin que les contributions individuelles enrichissent la société. Dans ce sens, il 
souhaite un excellent Congrès de l’UEFA à l’ensemble des participants. 
Le président de l’UEFA remercie le président de la FIFA et lui remet un cadeau. 
Avant de s’adresser lui-même au Congrès de l’UEFA, le président de l’instance dirigeante du football 
européen invite les participants à observer une minute de silence à la mémoire des victimes tombées en 
Ukraine et des membres de la famille du football européen qui sont décédés depuis le dernier Congrès. 

I. Allocution du président de l’UEFA 

Le président de l’UEFA prononce l’allocution retranscrite in extenso ci-après :  
Chers présidents et secrétaires généraux des associations nationales,  
Monsieur le Président de la FIFA, 
Messieurs les Présidents et les Secrétaires généraux des Confédérations, 
Membres du Comité exécutifs de l’UEFA et membres du Conseil de la FIFA, 
Monsieur le Président de la Fédération autrichienne de football, 
Chers invités, 
2020, Congrès d’Amsterdam, début de la pandémie qui secouera le monde pendant deux ans. 
2021, Congrès de Montreux, tentative éhontée de lancement par une poignée d’oligarques et d’aristocrates 
du football d’un projet piétinant toutes les valeurs de la société et du football européens. 
2022, Congrès de Vienne, un contexte géopolitique qui rappelle les heures les plus sombres de l’histoire de 
l’humanité.  
On m’a appris que « si la prospérité montre les chanceux, c’est l’adversité qui montre les grands. »  
Je suis fier d’avoir pu côtoyer, au cours de ces deux dernières années, beaucoup de grandes femmes et de 
grands hommes, et bon nombre d’entre eux sont ici aujourd’hui, dans cette salle. 
Devant l’adversité, nous avons fait face, nous avons fait bloc, et nous avons réussi, ensemble, à trouver les 
solutions qui s’imposaient.  
Lorsque nous formons un front uni, nous sommes imbattables. Et lorsque nous sommes unis, c’est le football 
et la société qui gagnent.  
Quand l’UEFA met de côté ses intérêts et reporte l’ensemble de ses compétitions pour permettre au football 
européen de terminer ses compétitions nationales, alors c’est le football qui gagne. 
Quand l’UEFA se montre créative en aménageant son calendrier et en adaptant en un temps record ses 
formats, avec la création de la « phase finale à huit » pour la Champions League et l’Europa League, alors 
c’est le football qui gagne. 
Quand l’UEFA réussit à organiser un EURO masculin dans onze pays l’été dernier, dans un contexte sanitaire 
d’une complexité sans précédent, alors c’est le football qui gagne. 
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Quand l’UEFA multiplie par cinq ses investissements d’un cycle de l’EURO féminin à l’autre, alors c’est le 
football qui gagne. 
Quand l’UEFA prend le pari de changer le format de sa Women’s Champions League, centralise ses droits et 
remplit des stades de plus de 90 000 places pour des matches de cette compétition au potentiel incroyable, 
alors c’est le football qui gagne. 
Quand l’UEFA fait preuve d’audace et lance malgré les critiques et les sceptiques en tout genre une 
compétition telle que l’Europa Conference League, une compétition qui vit et respire le football tel qu’on 
l’aime et qui nous rappelle le football des années 1980, alors c’est le football qui gagne. 
Quand l’UEFA continue d’organiser toujours plus de compétitions de futsal, avec notamment les nouvelles 
compétitions féminines et des moins de 19 ans, c’est le football sous toutes ses formes qui gagne. 
Quand l’UEFA double son budget pour lutter contre le trucage de matches, alors c’est le football qui gagne. 
Quand l’UEFA non seulement honore tous ses versements de solidarité dans un contexte de crise économique 
inédite pour notre organisation, mais qu’en plus elle parvient à effectuer ces paiements en avance pour 
soulager les fédérations et clubs en difficulté, alors c’est le football qui gagne.  
Quand l’UEFA promet aujourd’hui, solennellement, d’augmenter pour le cycle à venir ses versements de 
solidarité en faveur de ses associations membres, via notamment le programme HatTrick, et d’accroître 
également les versements aux clubs participants et non participants à ses compétitions, malgré les crises à 
répétition qui secouent le monde économique et l’économie du football, alors c’est le football qui gagne. 
Quand l’UEFA fait preuve d’une gestion rigoureuse qui lui permet de réinjecter plus de 97 % de ses recettes 
dans le football et d’avoir des frais de fonctionnement qui représentent moins de 3 % de la totalité de ses 
recettes, alors c’est le football qui gagne. 
Quand l’UEFA travaille d’arrache-pied pour faire de l’EURO 2024 en Allemagne un EURO unique en son 
genre, un EURO accessible et durable, un EURO humain et solidaire, alors c’est le football qui gagne.  
Quand l’UEFA travaille main dans la main avec l’ECA, coopère en bonne intelligence avec les clubs au sein 
d’une nouvelle joint-venture et porte une vision apaisée du football interclubs pour la décennie à venir, alors 
c’est le football qui gagne. 
Quand l’UEFA, à nouveau aux côtés de l’ECA, procède à un appel d’offres pour les droits commerciaux liés à 
ses compétitions interclubs afin de gagner en transparence et d’augmenter ses recettes, alors c’est le football 
qui gagne.  
Quand l’UEFA réussit à faire valider par l’ensemble des acteurs du football européen une grande réforme du 
fair-play financier afin à la fois d’assurer la pérennité du football interclubs, de relancer les investissements 
et de rétablir l’équilibre économique, alors c’est le football qui gagne. 
Quand l’UEFA écoute la majorité des clubs, des supporters et des entraîneurs et tire un trait définitif sur les 
projets de qualification pour les compétitions européennes sur la base des coefficients, alors c’est le football 
qui gagne. Car en tant qu’instance dirigeante ayant le devoir et la responsabilité de défendre l’intérêt général 
plutôt que les intérêts d’une minorité, nous avons décidé ensemble, avec l’ECA et avec les clubs, de rester 
fidèles à nos principes : les résultats sportifs d’abord, et un but plutôt que le profit. 
Quand l’UEFA offre près de 20 000 places aux supporters pour les finales de certaines de ses compétitions 
interclubs cette saison en reconnaissance de leur fidélité et accorde un rabais sur 10 000 billets pour la finale 
de la Champions League, c’est le football qui gagne.  
Quand l’UEFA continue d’augmenter le budget de sa Fondation pour l’enfance, qui aide les enfants défavorisés 
de par le monde, alors c’est le football et l’humanité qui gagnent. 
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Quand l’UEFA met en place des protocoles médicaux stricts qui permettent de sauver un joueur victime d’un 
malaise cardiaque sur la pelouse, alors c’est le football - et c’est la vie - qui gagnent. 
Quand l’UEFA noue une alliance stratégique avec sa confédération sœur la CONMEBOL pour célébrer une 
amitié de plus de 50 ans entre football européen et football sud-américain, alors c’est le football qui gagne. 
Ce n’est pas une alliance contre qui que ce soit. C’est une alliance pour le bien du football.  
Quand l’UEFA ouvre un bureau à Londres avec la CONMEBOL, met en place des programmes d’échange 
d’arbitres et lance la Finalissima, match opposant le vainqueur de l’EURO au vainqueur de la Copa América, 
dans le mythique Stade de Wembley, et que les billets pour ce match se vendent en deux jours, alors c’est le 
football qui gagne. 
Quand l’UEFA se montre solidaire avec ses confédérations sœurs, que ce soit à travers les programmes Assist 
et UEFA Academy, la Fondation UEFA pour l’enfance ou, tout simplement, en acceptant de réduire 
proportionnellement le nombre de places européennes dans la Coupe du monde à partir de 2026, pour un 
meilleur équilibre entre continents, alors c’est le football qui gagne. 
Quand l’UEFA fait corps avec ses fédérations, ses clubs, ses ligues, ses joueurs, ses entraîneurs, ses supporters, 
ses partenaires commerciaux et télévisuels, avec le CIO, avec Bruxelles et avec l’ensemble des gouvernements 
européens sans exception afin de contrer un projet inique et méprisant d’une poignée de milliardaires qui ne 
peuvent intégrer le concept que sur le terrain - comme dans la vie - on peut perdre contre plus petit que soi, 
alors c’est le football qui gagne. 
Quand l’UEFA ouvre le débat sans peur et sans tabou sur l’avenir de ses compétitions pour équipes nationales 
masculines et féminines avec ses associations membres en constituant des groupes de travail d’experts de 
pays de toutes tailles, alors c’est le football qui gagne. 
Quand l’UEFA et ses associations membres font preuve d’une solidarité exemplaire envers l’Ukraine et les 
sportifs ukrainiens ou étrangers vivant en Ukraine, alors c’est le football, la morale et l’humanité qui gagnent. 
Je tiens ici à remercier à nouveau les fédérations qui ont contribué à l’évacuation des joueurs et de leurs 
familles, celles qui aident l’UEFA à organiser des camps d’entraînements pour les équipes ukrainiennes, et 
celles qui ont accepté de reporter leurs matches en raison de la situation en Ukraine.  
Quand l’UEFA déplace la finale du plus grand événement sportif annuel mondial de Saint-Pétersbourg à 
Paris, capitale de l’Union européenne, parce qu’elle ne pourrait sinon pas respecter ses objectifs statutaires et 
parce que la sûreté est en jeu, alors c’est le football qui gagne. 
Enfin, quand l’UEFA sort de son cadre, de sa zone de confort et d’une posture de neutralité sportive d’un autre 
temps, ce n’est pas le football qui gagne.  
Le football y perd même sans nul doute, car nous privons des joueurs, des entraîneurs et des supporters qui 
n’ont rien à voir avec la situation actuelle de leur passion et de leur rêve. Et cela me déchire le cœur. Ma 
région a vécu cette situation, la mise au ban par la communauté internationale et les organisations sportives, 
il y a 30 ans de cela, et je sais à quel point cette décision peut être cruelle. Mais quand l’UEFA prend des 
sanctions sans précédent, c’est le football qui essaie d’apporter sa modeste contribution à la société et aux 
leaders européens pour faire triompher la paix sur notre continent. Promouvoir le football en Europe dans un 
esprit de paix fait en effet partie des objectifs statutaires de l’UEFA. 
Cette décision peut être vue comme un précédent dangereux, mais en l’espèce, la cause est plus importante 
que le reste. La cause est plus importante que la carrière de quelques centaines de joueurs et la tradition 
d’une neutralité sportive qui n’est plus tenable en 2022, dans un contexte de guerre. Nous ne pouvons 
maintenant qu’espérer que la raison l’emporte au plus vite et que la paix et l’ordre soient restaurés, pour le 
bien de nos frères ukrainiens, mais aussi de nos frères russes, que nous espérons très vite de retour parmi 
nous. 
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Je viens de vous décrire un football qui gagne. Un football qui gagne grâce à vous et aux millions de bénévoles 
et de passionnés qui s’investissent chaque jour pour ce jeu. Un football qui inspire, un football résilient, un 
football respectueux et respecté. 
Malheureusement, le football ne gagne pas à tous les coups, et il faut savoir faire son autocritique. Il nous 
reste encore beaucoup de problèmes à résoudre pour faire de notre sport un modèle et une source 
d’inspiration plus grande que ce qu’il est aujourd’hui.  
Les images de violences à Wembley lors de la dernière finale de l’EURO me sont insupportables. Quand une 
famille se rend à un match, ce doit être pour faire la fête, partager des émotions et regarder du football. On 
doit se sentir en sécurité dans le stade et autour du stade. On ne devrait jamais s’y sentir en danger. Nous 
devons faire en sorte, grâce à l’aide des autorités, de ne plus revivre de tels moments. Jamais. 
Nous devons aussi faire plus pour la promotion et l’intégration des minorités dans notre sport, à tous les 
niveaux. Dire que le racisme ou la discrimination dans le football n’existe pas est une hérésie. Ils existent, 
comme dans le reste de la société. À nous de prendre le problème à bras le corps, en partenariat avec les 
fédérations, les ligues, les clubs, les supporters et les autorités compétentes. Nous ne devons pas hésiter à 
poursuivre en justice les quelques imbéciles qui ternissent l’image de notre sport. 
Nous devons également nous assurer du bien-être physique et mental des joueuses et des joueurs. Nous 
devons prévenir les attaques dont ils peuvent faire l’objet sur les réseaux sociaux, et nous devons leur assurer 
un soutien psychologique face à la pression qu’ils subissent. 
Nous devons enfin nous assurer que tout le monde a sa chance dans notre sport. Que les petits peuvent 
continuer de jouer contre les grands, et parfois les battre, à la surprise générale. C’est ce qui fait la beauté du 
football. Ce n’est pas une question qui doit être tranchée par des tribunaux, comme le pensent certains. C’est 
une question de société. C’est une question de moralité autant que de droit, et en l’espèce, le droit et la 
moralité sont de notre côté. 
Il faut que les grands dirigeants du football fassent attention à ne pas scier la branche sur laquelle ils sont 
assis. En allant trop loin dans leurs revendications, ils risquent de faire exploser le pacte social sur lequel 
repose notre sport.  
Il y a quelques temps, les grands dirigeants, que ce soit dans le football ou dans la vie politique en général, 
avaient un projet, une vision pour l’avenir, et la fin pouvait alors justifier les moyens.  
Aujourd’hui, les dirigeants, dans le football et dans la vie politique en général, fondent leurs projets sur une 
forme de nostalgie de leur grandeur passée ou sur leur peur d’être dépassés par de nouvelles puissances. Ce 
n’est plus la fin qui justifie les moyens. C’est la peur que les choses touchent à leur fin qui justifie les moyens. 
La nuance est subtile, mais elle dit beaucoup du monde dans lequel nous vivons. 
Quand le football montre qu’un autre monde est possible, un monde de résilience, d’espoir, où le pouvoir, le 
profit et le cynisme ne dictent pas tout, alors c’est la société dans son ensemble qui gagne.  
Quand le football montre que la privatisation d’un bien collectif par une minorité (aussi puissante soit-elle) 
est impossible, alors c’est l’espoir d’un monde un peu moins pourri qui s’ouvre à nous. 
Quand le football peut compter sur des leaders tels que vous, membres du Comité exécutif, présidents, 
secrétaires généraux et délégués de nos associations membres, alors je sais que notre sport est en de bonnes 
mains.  
J’espère qu’ensemble nous pourrons encore continuer de faire gagner le football, notre football, pour de 
nombreuses années. 
Merci. 
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II. Appel 

Le secrétaire général de l’UEFA déclare qu’en vertu de la situation exceptionnelle, la délégation de 
l’Association ukrainienne de football suit le Congrès de l’UEFA en ligne depuis Kiev. Il s’assure auprès des 
délégués qu’il n’y a aucune objection à ce qu’ils soient considérés comme présents alors qu’ils suivent le 
Congrès par visioconférence.1 Par conséquent, après l’appel, il est en mesure de confirmer que les 
55 associations membres de l’UEFA sont présentes, représentées par les délégués suivants : 
 
Albanie  Ilir Shulku 
 Anila Basha 
 Abdyl Kuriu 
Andorre  Josep Felix Álvarez  
 David Rodrigo Lo 
 Maria Teresa Figueras 
Arménie  Armen Melikbekyan  
 Armen Nikoghosyan 
 Artur Azaryan 
Autriche Gerhard Milletich  
 Thomas Hollerer 
 Philip Thonhauser 
Azerbaïdjan  Sarkhan Hajiyev 
 Kamran Valiyev  
Bélarus  Uladzimir Bazanau 
 Yury Verheichyk 
 Siarhei Zhardzetski 
Belgique  Peter Bossaert 
 Michael Verschueren 
Bosnie- Vico Zeljković 
Herzégovine  Irfan Durić 
 Ivan Beus 
Bulgarie Borislav Mihaylov 
 Borislav Popov 
 Michail Kassabov 
Croatie Marijan Kustić 
 Ante Vučemilović Šimunović  
 Tomislav Svetina   
Chypre Haris Loizides 
 Phivos Vakis 
République Petr Fousek. 
tchèque Jiří Šidliák 
 Michal Valtr 

 
1 La délégation ukrainienne exerce son droit de vote par l’intermédiaire d’un notaire public désigné par l’UEFA et 
présent au Congrès, à Vienne. 

 
Danemark Jakok Jensen 
 Thomas Christensen 
 Bent Clausen   
Angleterre Debbie Hewitt 
 Mark Bullingham 
 Maria De Leon 
Estonie  Aivar Pohlak 
 Anne Rei 
 Toñu Sirel  
Îles Féroé Virgar Hvidbro 
 Fríðin Ziskason 
Finlande Ari Lahti  
 Katri Mattsson 
 Marco Casagrande  
France Erwan Le Prévost  
 Émilie Doms  
Géorgie Levan Kobiashvili  
 Kakha Chumburidze  
 David Mujiri 
Allemagne Bernd Neuendorf 
 Heike Ullrich 
 Patrick Wolf   
Gibraltar Ivan Robba 
 Paul Lyon 
 Nathan Payas 
Grèce  Asterios Antoniou 
 Iakovos Filippousis 
 Emilia Prekate 
Hongrie  Sándor Berzi  
 Márton Vági 
 Róbert Barczi 
Islande Vanda Sigurgeirsdóttir 
 Sigfús Ásgeir Kárason 
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 Klara Bjartmarz 
Israël Oren Hasson 
 Yosef Sharabi 
 Ronen Hershco 
Italie Marco Brunelli 
 Danilo Filacchione  
Kazakhstan Adilet Barmenkulov 
 Olzhas Abrayev  
 Ayan Alzhanov 
Kosovo Agim Ademi 
 Bakir Burri 
 Taulant Hodaj 
Lettonie Vadims Ļašenko  
 Arturs Gaidels 
 Askolds Uldrikis 
Liechtenstein Hugo Quaderer  
 Andreas Meier 
 Peter Jehle 
Lituanie Tomas Danilevičius  
 Arūnas Pukelis  
 Edgaras Stankevičius  
Luxembourg  Paul Philipp 
 Marco Richard  
 Joël Wolff  
Malte Bjorn Vassallo 
 Matthew Paris 
 Angelo Chetcuti 
Moldavie Leonid Oleinicenco 
 Nicolai Cebotari 
 Serghei Butelschi 
Monténégro Momir Djurdjevac  
 Milovan Djukanović  
Pays-Bas Gijs de Jong 
 Marianne van Leeuwen 
 Amin Belhaj Chankour 
Macédoine Muamed Sejdini 
du Nord Lazar Rakidjiev  
 Filip Popovski 
Irlande Conrad Kirkwood  
du Nord Patrick Nelson  
 Colin McKendry 
Norvège Lise Klaveness 

 Kai-Erik Arstad 
Pologne Cezary Kulesza 
 Łukasz Wachowski 
 Henryk Kula 
Portugal José Couceiro 
 Teresa Romão 
République Gerry McAnaney 
d’Irlande Jonathan Hill 
Roumanie Radu Vişan 
 Gabriel Bodescu 
 Ioan-Octavian Goga 
Russie  Alexandr Alaev 
Saint-Marin Marco Tura  
 Luigi Zafferani  
 Filippo Bronzetti 
Écosse Rod Petrie  
 Ian Maxwell  
Serbie Nenad Bjeković 
 Jovan Šurbatović 
Slovaquie Ján Kováčik   
 Peter Palenčík  
 Karol Belanik 
Slovénie Radenko Mijatović 
 Gvido Mravjljak  
 Martin Koželj  
Espagne Jorge Mowinckel  
Suède Bert Andersson  
 Håkan Sjöstrand  
Suisse Dominique Blanc  
 Robert Breiter 
Turquie Hamit Altıntop  
 Kadir Kardaş  
 Buğra İmamoğulları  
Ukraine Andrii Pavelko 
(par visio-  Yuri Zapisotskiy 
conférence)  
Pays de Galles Stephen Williams  
 Mike Jones  
  Noel Mooney  
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III. Nomination des scrutateurs 

Le Congrès approuve à l’unanimité la proposition du secrétaire général de l’UEFA visant à nommer les deux 
délégués suivants comme scrutateurs :  

• Patrick Nelson  Irlande du Nord 
• Radu Vişan   Roumanie 

 
Avant de poursuivre, le président de l’UEFA invite le Congrès à approuver l’ordre du jour tel qu’il a été 
soumis préalablement aux associations membres de l’UEFA. L’ordre du jour est approuvé à l’unanimité.  

IV. Nomination des trois délégués chargés de la vérification du procès-verbal 
du Congrès 

Le Congrès accepte à l’unanimité la proposition du secrétaire général que les trois délégués suivants soient 
chargés de vérifier le procès-verbal : 

• Michal Valtr (République tchèque) pour la version anglaise, 
• Peter Bossaert (Belgique) pour la version française, 
• Heike Ullrich (Allemagne) pour la version allemande. 

V. Rapport du président et du Comité exécutif de l’UEFA et Rapport de 
l’Administration de l’UEFA 2020/21 

Le Congrès accepte à l’unanimité les rapports susmentionnés, qui ont été envoyés préalablement aux 
associations en annexe à l’ordre du jour.  

VI. Questions financières 

États financiers 2020/21  

Se référant au rapport financier 2020/21 et à sa pièce jointe, envoyés préalablement aux associations 
nationales en annexe à l’ordre du jour et au sujet desquels aucune question n’a été posée, le directeur 
financier de l’UEFA, Josef Koller, présente les états financiers pour 2020/21. 
En dépit de la modification de la réglementation sanitaire et de voyage en raison de la pandémie de 
COVID-19, l’UEFA est parvenue à organiser en toute sécurité tous ses matches prévus dans les compétitions 
interclubs seniors, et les recettes de l’UEFA Champions League, de l’UEFA Europa League et de la Super 
Coupe de l’UEFA ont pratiquement retrouvé leurs niveaux d’avant la pandémie.  
Le temps fort de l’exercice 2020/21 a sans nul doute été l’EURO 2020. Le total des recettes, qui s’élève à 
EUR 1,9 milliard, n’est que de 1,7 % inférieur au total pour l’EURO 2016 en France. Compte tenu de la 
complexité des circonstances, la baisse de EUR 33 millions est considérée comme faible.  
Un montant de EUR 331 millions a été distribué aux 24 associations qui ont participé au tournoi final. Ce 
montant est supérieur de EUR 30 millions au chiffre de l’EURO 2016. Le coût total de l’organisation de 
l’EURO 2020 s’est élevé à EUR 703,9 millions. Le budget prévoyait déjà une hausse naturelle des coûts du 
fait du plus grand nombre de pays organisateurs. Les frais supplémentaires – relatifs aux mesures de 
protection contre le COVID-19 et aux contributions aux frais de voyage, par exemple – ont été compensés 
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par différentes actions, telles que des changements de sites, qui ont eu pour effet d’accroître le nombre 
de billets, ou la diminution du nombre de zones des supporters du fait des restrictions sanitaires locales. 
En outre, quelque 700 clubs européens ont bénéficié des versements de solidarité dans le cadre de 
l’EURO 2020, pour un total de EUR 200 millions, soit une hausse de EUR 50 millions par rapport à 
l’EURO 2016. En plus des versements de solidarité aux clubs, l’UEFA a investi EUR 1,8 million en faveur de 
la responsabilité sociale afin de s’assurer, notamment, que les supporters de football en situation de 
handicap puissent eux aussi assister au plus grand tournoi de football d’Europe. Le résultat net de la 
compétition s’élève à EUR 645,8 millions. Ce résultat réduit doit être considéré dans le contexte de la 
pandémie et de conditions très difficiles. Le résultat net est financièrement meilleur que ce qui aurait été 
considéré comme possible il y a quelque temps. L’EURO 2020 a été un grand succès, dans des 
circonstances sans précédent.  
En comptant les compétitions interclubs, l’EURO 2020 et les recettes plus élevées que prévu de la Nations 
League et des European Qualifiers, l’UEFA a enregistré des recettes cumulées d’un total de 
EUR 5,7 milliards, le chiffre le plus élevé au cours d’une saison lors de laquelle un EURO avait lieu.  
La part du lion a été réinvestie dans le jeu et redistribuée aux associations nationales et aux clubs qui ont 
participé aux compétitions de l’UEFA. En 2020/21, ce montant s’est élevé à EUR 3,4 milliards, soit 60 % de 
nos recettes totales.  
Après la distribution, les versements de solidarité représentent le deuxième poste de dépenses le plus 
élevé, avec EUR 1,1 milliard, et reflètent principalement les EUR 660 millions de provision pour financer le 
programme HatTrick V ainsi que les EUR 200 millions de versements de solidarité liés à l’EURO 2020.  
Malheureusement, plusieurs compétitions juniors, amateurs et de futsal ont dû être reportées ou annulées 
pour la deuxième saison consécutive. Si des frais ont ainsi été supprimés, le total des dépenses a augmenté 
par rapport à 2019/20, principalement en raison de l’enregistrement des coûts liés à l’EURO 2020 sur un 
seul exercice. Par ailleurs, des mesures destinées à limiter les effets de la pandémie sur les activités 
opérationnelles de l’UEFA ont permis d’économiser EUR 57 millions.  
Le résultat net de l’UEFA pour 2020/21 est de EUR 22 millions, qui ont été ajoutés aux réserves. 
Le bilan présente une baisse naturelle, de EUR 3,8 milliards à EUR 3,2 milliards, en raison de la 
comptabilisation du résultat net de l’EURO 2020 ainsi que du report des produits constatés d’avance et 
des charges à payer correspondantes. La trésorerie et les équivalents de trésorerie ainsi que les autres 
actifs financiers de l’UEFA s’élèvent à EUR 2,6 milliards, contre EUR 2,1 milliards à la fin de l’exercice 
précédent. Une part correspondant à 74 % du total des actifs financiers de l’UEFA est investie à court terme 
pour couvrir tous les engagements liés aux distributions, à la solidarité et aux frais d’exploitation futurs de 
l’UEFA. Le reste a été investi dans des produits à long terme à capital garanti. Le résultat net positif de la 
période sous revue a été ajouté aux réserves totales de EUR 501 millions en juin 2020, le total des réserves 
s’établissant ainsi à EUR 523 millions. 
Il est indiqué que le bilan solide et les ressources financières de l’UEFA lui assurent un excellent niveau de 
sécurité, qui a permis à l’UEFA de verser des avances substantielles et de contribuer à atténuer la baisse 
des recettes des journées de matches du fait de la pandémie.  
En dépit de recettes de l’EURO 2020 légèrement inférieures, l’UEFA a augmenté ses distributions aux 
équipes participantes et investi un montant supplémentaire de EUR 165 millions dans le programme de 
développement HatTrick. Chacune de ces décisions a envoyé un signal fort au football européen 
concernant l’engagement de l’UEFA à utiliser ses distributions et ses versements de solidarité pour aider 
ses associations membres et les clubs pendant la crise financière. 
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Comme chaque année, les états financiers ont été audités. Ainsi que l’indique l’annexe au rapport financier, 
la société de révision EY a remis un rapport favorable et, conformément aux Statuts de l’UEFA et à la 
législation suisse, recommande au Congrès de l’UEFA d’approuver le rapport financier 2020/21. 

a) Prise de connaissance du rapport financier et du rapport de la société de révision 
EY (Lausanne) pour l’exercice 2020/21 

En l’absence de questions et de remarques de la part des délégués, le Congrès prend note du rapport 
financier de l’UEFA et du rapport des réviseurs pour 2020/21.  

b) Approbation : 

i) des états financiers consolidés 2020/21 ; 
ii) des états financiers individuels de l’UEFA 2020/21. 

En l’absence de questions et de remarques de la part des délégués, le Congrès approuve à l’unanimité les 
états financiers consolidés 2020/21 et les états financiers individuels de l’UEFA pour la même période.  

Budget 2022/23 

Le trésorier de l’UEFA, David Gill, présente le projet de budget pour 2022/23, dont les détails ont été fournis 
dans le document correspondant envoyé préalablement aux associations nationales en annexe à l’ordre 
du jour.  
À l’heure où nous préparions le budget pour la nouvelle saison, le monde traversait une période de 
profonds bouleversements politiques et économiques, causés par la plus grande crise sécuritaire en Europe 
depuis des décennies. Inévitablement, la situation actuelle a compliqué les processus de budgétisation de 
l’UEFA ainsi que les prévisions. Les chiffres présentés dans la proposition de budget 2022/23 n’en restent 
pas moins solides. 
L’exercice 2022/23 comprendra plusieurs phases finales et compétitions passionnantes, à commencer par 
l’EURO féminin, en Angleterre. En comparaison avec les éditions précédentes, l’UEFA a budgété des 
recettes nettement plus élevées, qui franchiraient la barre des EUR 60 millions. Elle peut ainsi augmenter 
les distributions aux associations participantes, qui sont comptabilisées à EUR 16 millions. Avec 
l’introduction d’un programme de distribution aux clubs de EUR 4,5 millions, similaire à celui utilisé pour 
l’EURO masculin, le développement du football féminin s’accélérera sur l’ensemble du continent.  
Le budget couvre également la première saison du cycle 2022-28 des compétitions pour équipes 
nationales masculines seniors, qui prévoit des recettes cumulées sur six saisons d’environ EUR 3 milliards. 
L’UEFA Nations League constituera un temps fort du football pour équipes nationales lors de la 
saison 2022/23. Le cycle des compétitions interclubs de l’UEFA est un autre élément clé du budget proposé. 
La saison 2022/23 sera la deuxième année du cycle en cours, qui comprend désormais l’UEFA Europa 
Conference League, avec des recettes budgétées à EUR 3,6 milliards pour l’ensemble des compétitions 
interclubs d’élite en 2022/23.  
Grâce à la hausse des recettes générées par les compétitions interclubs et pour équipes nationales et au 
succès du football féminin, le total des recettes de l’UEFA devrait augmenter de EUR 433 millions pour 
atteindre EUR 4,5 milliards en 2022/23.  
La distribution totale s’élève à EUR 3,6 milliards, soit EUR 364 millions de plus qu’en 2021/22. 
L’augmentation est liée au plus grand nombre de matches pour équipes nationales et à la hausse des 
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montants distribués aux associations participant à l’EURO féminin. Relever les montants distribués 
constitue en effet une étape importante dans la promotion et le développement du football féminin. 
Depuis la saison 2021/22, la commercialisation de l’UEFA Women’s Champions League est centralisée et, 
grâce à la hausse des recettes, le total pour distribution a été porté à EUR 17,5 millions. 
Si l’on retourne aux postes restants du compte de résultats, les dépenses liées à l’organisation des 
compétitions, au développement du football et au soutien apporté aux associations membres 
augmenteront parallèlement aux recettes. L’augmentation des dépenses concerne essentiellement le 
football féminin et le nouveau cycle des compétitions pour équipes nationales masculines. Plus de 7 % du 
chiffre d’affaires sont attribués à la solidarité, majoritairement aux clubs qui ne participent pas aux 
compétitions interclubs masculines seniors de l’UEFA ou qui sont éliminés lors des phases de qualification. 
Toutefois, les associations membres en profitent également puisqu’une part de ces recettes finance le 
programme HatTrick. Le résultat net budgété est de EUR -89 millions, ce qui est conforme aux attentes de 
l’UEFA et sera financé à partir des réserves. L’UEFA est certaine que les investissements plus élevés dans le 
football en général et dans le football féminin en particulier apporteront, à terme, une grande valeur 
ajoutée à la discipline. 
En résumé, l’UEFA peut prévoir une nouvelle saison passionnante, avec l’EURO féminin en Angleterre, la 
phase finale des M21 en Géorgie et en Roumanie, et, enfin, la phase finale de la Nations League en 
juin 2023 comme compétitions phares. Le principal souhait de l’UEFA reste de pouvoir organiser l’ensemble 
de ses compétitions seniors et de ses tournois juniors dans un cadre sûr et paisible, afin de s’assurer que 
ses investissements dans le football puissent se poursuivre et que ses investissements essentiels dans le 
développement du football et dans la formation puissent prendre un nouvel élan.  
Néanmoins, le contexte mondial actuel complique tout type de planification financière à long terme, un 
élément plus important que jamais après un exercice 2020/21 difficile. À cet égard, l’Administration de 
l’UEFA a commencé à développer un plan financier stratégique qui atténuera les conséquences financières 
négatives de la pandémie en réévaluant les objectifs et les priorités. Le premier feed-back concernant les 
projections de recettes et les flux de dépenses est positif. Les bénéfices générés par les compétitions phares 
de l’UEFA – à savoir la Champions League et l’EURO masculins – seront notamment cruciaux pour rétablir 
les réserves de l’UEFA à leur niveau d’avant la pandémie au plus tard d’ici à l’EURO 2028. Le secrétaire 
général donnera plus d’informations au Congrès à ce sujet après sa présentation. 
La Commission des finances et le Comité exécutif ont tous deux révisé et approuvé la proposition de 
budget de l’Administration de l’UEFA, et la soumettent maintenant au Congrès de l’UEFA pour approbation 
finale. 
Pour conclure, le trésorier remercie le directeur financier et son équipe, ainsi que ses collègues membres 
de la Commission des finances, Florence Hardouin, Sándor Csányi et Ari Lahti, pour leur travail acharné et 
leur aide durant l’année écoulée.  
Le secrétaire général est heureux de rappeler que le résultat financier de l’EURO 2020 est bien meilleur que 
prévu, comme déjà mentionné par le directeur financier de l’UEFA lors de sa présentation des états 
financiers pour 2020/21.  
Le secrétaire général annonce aussi que le Comité exécutif a accepté, la veille, de reconstituer les réserves 
de l’UEFA au cours des deux prochains EURO masculins (2024 et 2028). À cet égard, les prévisions 
financières pour l’UEFA EURO 2024 sont d’ores et déjà très prometteuses.  
Comme les investissements dans le développement du football restent une pierre angulaire pour l’UEFA, 
le Comité exécutif a aussi convenu la veille d’augmenter de 21 % (EUR 160 millions) les financements 
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disponibles par l’intermédiaire du programme HatTrick de l’UEFA pour le prochain cycle (HatTrick VI, 2024-
28), pour un total de EUR 935 millions, soit EUR 17 millions par association nationale.  

c) Approbation du budget pour l’exercice 2022/23 

Il n’y a pas de questions ni de remarques de la part des délégués concernant le budget, que le Congrès 
approuve à l’unanimité. 

VII. Nomination de la société de révision externe pour l’exercice 2021/22 

En introduisant ce point, le président de l’UEFA précise que le Comité exécutif a décidé de lancer un appel 
d’offres pour sélectionner les auditeurs externes pour 2021/22. Bien que les deux derniers candidats en 
lice, Deloitte et EY, soient commercialement et techniquement très proches, le Comité exécutif a décidé de 
proposer un changement, en jugeant qu’il était bénéfique, y compris du point de vue de la bonne 
gouvernance, que les états financiers de l’UEFA soient audités par une société de révision différente. Le 
Comité exécutif recommande donc que Deloitte soit désigné comme société de révision externe de l’UEFA 
pour l’exercice 2021/22 et remercie EY pour la qualité de son travail durant toutes ces années.  
Le Congrès de l’UEFA accepte à l’unanimité la recommandation du Comité exécutif de désigner Deloitte 
comme société de révision des comptes de l’UEFA pour l’exercice financier 2021/22.  

VIII. Informations sur les commission de l’UEFA  

Le président de l’UEFA donne la parole au premier vice-président de l’UEFA, Karl-Erik Nilsson.  
Karl-Erik Nilsson déclare que le travail inlassable des commissions de l’UEFA reste conforme aux priorités 
et au cadre définis dans la stratégie de l’UEFA, qui entre maintenant dans sa quatrième année.  
Pendant la saison sous revue, le pilier Responsabilité a été ajouté à la stratégie. Les objectifs stratégiques 
définis dans ce nouveau pilier aideront le football européen à protéger les bases du jeu pour les 
générations futures.  
M. Nilsson est heureux de faire part des progrès accomplis dans chacun des cinq piliers de la stratégie de 
l’UEFA, qui ont favorisé la poursuite de l’ensemble des compétitions de l’UEFA durant la pandémie, 
garantissant la santé et la sécurité des joueurs, des arbitres, du staff et des supporters tout en soutenant 
les associations nationales et les autres parties prenantes. La saison 2020/21 a vu une coopération et un 
dialogue accrus entre les parties prenantes, notamment avec l’organisation par l’UEFA d’une Convention 
sur l’avenir du football européen, au cours de laquelle des représentants de l’ensemble des groupes ont 
été en mesure de trouver des solutions communes pour surmonter certains des défis majeurs auxquels le 
football européen est actuellement confronté. Le lancement de nouvelles compétitions (p. ex. l’UEFA 
Europa Conference League) et de nouvelles formules (p. ex. pour l’UEFA Women’s Champions League) a 
augmenté la compétitivité et l’engagement des supporters, tandis que les fondations posées dans le cadre 
du pilier de la Responsabilité ont abouti à une stratégie globale de l’UEFA pour la durabilité du football. 
Karl-Erik Nilsson présente ensuite une vidéo des temps forts des principales réalisations des commissions 
de l’UEFA durant la saison 2020/21, et il félicite les présidents et les membres des commissions pour toutes 
ces réussites. 
Avant que M. Nilsson repasse la parole au président de l’UEFA, Jesper Møller Christensen lui demande 
d’annoncer que la récente assemblée générale de l’Association danoise de football a décidé à l’unanimité 
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qu’elle souhaiterait qu’Aleksander Čeferin se présente pour un nouveau mandat de président de l’UEFA 
lors du Congrès de l’UEFA suivant. Karl-Erik Nilsson soutient cette proposition.  

IX. Confirmation de nouveaux membres des organes de juridiction de l’UEFA 

Depuis le dernier Congrès de l’UEFA, le Comité exécutif de l’UEFA a désigné les membres suivants des 
organes de juridiction de l’UEFA pour un mandat allant jusqu’au 30 juin 2023 :  
Chambre de première instance de l’Instance de contrôle financier des clubs 
Sunil Gulati (États-Unis d’Amérique), président 
Petra Stanonik Bošnjak (Slovénie), vice-présidente 
Jacobo Beltrán (Espagne), membre 
Michael Bolingbroke (Angleterre), membre 
Marco Di Siena (Italie), membre 
Egon Franck (Allemagne), membre 
Helmut Schwärzler (Liechtenstein), membre 
Jeroen Slop (Pays-Bas), membre  
Chambre d’appel de l’Instance de contrôle financier des clubs 
Didier Poracchia (France), président 
Charles Flint (Angleterre), vice-président 
Giovanni Facci (Italie), membre 
Adam Giersz (Pologne), membre 
Louise Reilly (République d’Irlande), membre 
Inspecteurs d’éthique et de discipline  
Horst Lumper (Autriche)   
Le Congrès de l’UEFA est appelé à confirmer ces nouveaux membres, dont les noms ont été communiqués 
aux associations membres de l’UEFA à l’avance.  
Le président de l’UEFA propose que le Congrès confirme tous les membres ensemble, lors d’un vote 
unique.  
Le Congrès accepte cette procédure et ratifie en bloc la désignation des membres susmentionnés des 
organes de juridiction de l’UEFA pour un mandat allant jusqu’au 30 juin 2023. 

X. Dernières informations de l’Administration de l’UEFA 

Le président de l’UEFA donne la parole à Nadine Kessler, responsable en chef Football féminin de l’UEFA, 
pour un point sur l’EURO féminin de l’UEFA 2022 et sur la progression du football féminin. 
Nadine Kessler indique que le lancement de la première stratégie en matière de football féminin de l’UEFA, 
en 2019, a appelé à transformer les mots en actes, et les actes en réussites. Cette stratégie n’a pas été faite 
de promesses en l’air, et le succès de l’action collective est à présent manifeste, au terme d’une saison de 
tous les records, au cours de laquelle le public a pu assister à du football haletant en Women’s Champions 
League, voir de nombreux championnats nationaux relever leur niveau de professionnalisme en Europe, et 
dont le point d’orgue sera l’organisation par l’Angleterre de la 13e édition du prestigieux EURO féminin.  
Ce tournoi offrira du football de classe mondiale, battra des records et laissera un héritage durable. Avec 
l’Association anglaise de football, l’UEFA souhaite faire de cet EURO féminin le plus grand à ce jour et l’un 
des plus grands événements de sport féminin au monde. Ce sera aussi le tournoi le plus compétitif à ce 
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jour, au cours duquel les seize plus grandes nations européennes attireront des foules record dans des 
stades mythiques, tels qu’Old Trafford et Wembley.  
Avec de plus grandes délégations, des vols charters, une dotation de EUR 16 millions, le tout premier 
programme de redistribution aux clubs, des arbitres assistants vidéo et une production TV largement 
améliorée, ce tournoi sera aux antipodes des précédents EURO féminins. Les matches seront diffusés sur 
195 territoires et devraient atteindre une audience mondiale en direct de 250 millions de personnes.  
Les packages de sponsoring pour l’EURO et pour le programme commercial lié aux compétitions féminines 
de l’UEFA ont déjà tous été vendus  ; de nouveaux partenaires ont été attirés et les partenaires existants 
étaient encore plus désireux de faire partie du programme.  
Le record d’affluence totale aux matches de l’EURO féminin sera certainement battu. Plus de 396 000 billets 
ont déjà été achetés dans 95 pays, sachant que de nombreux matches se joueront à guichets fermés, ce 
qui montre que cette compétition compte désormais à l’international.  
Avant le coup d’envoi, des activités scolaires amèneront l’EURO dans les classes, et des fêtes et des défilés 
des supporters le feront gagner les rues. L’EURO ne s’arrêtera pas non plus avec le coup de sifflet final. Il 
laissera un héritage centré sur le football : 500 000 occasions supplémentaires d’entrer dans le monde du 
football seront créées pour les femmes et les filles, au niveau de l’élite ou dans le football de base, comme 
joueuses, entraîneures ou arbitres. Cet héritage sera aussi axé en priorité sur l’inclusion et la durabilité, et 
ses répercussions seront mesurées par une étude, afin de montrer la vraie valeur de l’organisation d’un 
EURO féminin. 
Mme Kessler remercie l’UEFA, ses associations membres et l’ensemble des parties prenantes d’avoir 
modifié les perceptions et montré que le football appartient aux filles et aux femmes autant qu’aux garçons 
et aux hommes.  
Le président de l’UEFA remercie Mme Kessler et donne la parole à Michele Uva, directeur Football et 
responsabilité sociale de l’UEFA, pour un point sur la nouvelle stratégie de l’UEFA en matière de durabilité 
du football.  
Michele Uva annonce que l’UEFA est la première organisation sportive à avoir conçu une stratégie de 
durabilité sur dix ans, intitulée « L’Union fait la force 2030 ». Cette stratégie part du principe que le football 
ne devrait pas simplement identifier et suivre les tendances en matière de durabilité et d’action sociale, 
mais plutôt les anticiper et les lancer. 
L’approche de l’UEFA est guidée par un esprit prospectif qui étudie l’avenir de la durabilité, prévoit des 
actions concrètes et contribue pas à pas à son accomplissement. 
L’UEFA ne considère pas le développement durable comme un coût mais comme un investissement à long 
terme, et elle est mue par la conviction qu’elle peut – et doit – apporter sa pierre à l’édifice. Ce faisant, elle 
doit faire preuve de réalisme et trouver un juste milieu entre les problématiques sur lesquelles le football 
aura un effet direct et celles sur lesquelles son influence est plus indirecte. Il existe de nombreux problèmes 
que le football ne peut pas directement résoudre, mais il a toutefois le pouvoir de sensibiliser le public à 
l’ampleur du défi et de le mobiliser.  
L’UEFA a défini son parcours en matière de durabilité autour d’une action collective en faveur des droits 
humains et de l’environnement en trois phases : inspirer, agir et accélérer.  
Une fois la stratégie élaborée, la phase suivante consiste à l’appliquer, sans perdre de vue le fait que la 
stratégie pour 2030 n’est pas un but final mais un point de départ, qui doit servir de catalyseur et 
d’accélérateur de changement. 
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Le dévouement de la communauté du football pour inspirer et mobiliser la société au sens large sera 
essentiel à la concrétisation de la stratégie, tout comme le travail d’équipe, qui s’inscrit dans l’ADN de la 
communauté du football. En d’autres termes, comme l’annonce le titre de la stratégie de durabilité, l’union 
fait la force. 

XI. Divers 

Par liaison vidéo depuis le Stade de Chernihiv, dans le nord de l’Ukraine, détruit par les bombardements, 
Andrii Pavelko, président de l’Association ukrainienne de football, salue le président de l’UEFA et 
l’ensemble des délégués, ainsi que le président de la FIFA, les représentants des autres confédérations de 
football et tous les autres invités au Congrès de l’UEFA, à Vienne. Il dit qu’il ne s’est pas rendu à Vienne, 
car il ne pouvait se résoudre à quitter l’Ukraine au moment où la communauté du football ukrainien se 
mobilise pour sauver des vies. Il souhaite partager deux exemples avec le Congrès de l’UEFA. La connexion 
avec M. Pavelko, en Ukraine, a été perdue à ce moment-là et n’a pas pu être rétablie avant la fin du Congrès.  

XII. Prochain Congrès ordinaire de l’UEFA en 2023  

Le président de l’UEFA annonce que le prochain Congrès ordinaire de l’UEFA se déroulera le 5 avril 2023 à 
Lisbonne. Il remercie par avance la Fédération portugaise de football de recevoir le Congrès de l’UEFA pour 
cet événement très important, l’année suivante. 
Avant de clore le 46e Congrès de l’UEFA, le président de l’instance dirigeante du football européen remercie 
tous les participants ainsi que l’ensemble de la communauté du football pour leur esprit d’unité lors des 
épreuves sans précédent traversées lors des deux années précédentes. Il espère que cet esprit d’unité sera 
maintenu, dans un monde qui est par trop divisé. Il souligne l’importance de prendre parfois du recul pour 
trouver des solutions dans l’intérêt de l’ensemble du football, et de ne jamais oublier la chance qu’ils ont 
de travailler pour le sport qu’ils aiment.  
Il remercie MM. Nilsson et Møller Christensen pour leurs messages de soutien.  
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Le président de l’UEFA clôt le 46e Congrès ordinaire de l’UEFA à 12h00, en remerciant les délégués de leur 
attention et de leur soutien. Il remercie également les invités, ses collègues membres du Comité exécutif 
de l’UEFA, le personnel de l’Administration de l’UEFA et les interprètes pour leur contribution au bon 
déroulement de ce Congrès de l’UEFA.  
 
Union des Associations Européennes de Football 
 
Le secrétaire général de l’UEFA 
Theodore Theodoridis  
Nyon, juillet 2022 
Le présent procès-verbal a été vérifié par : 

Michal Valtr (République tchèque) pour la version anglaise, 
Peter Bossaert (Belgique) pour la version française et 
Heike Ullrich (Allemagne) pour la version allemande.  

Prague, Tubize, Francfort, juillet 2022 
 



 

   

 
 
 


